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RAPPEL POUR LE RENOUVELLEMENT DE VOTRE 
CARTE DE MEMBRE 

 

Si vous trouvez un coupon d’adhésion dans votre envoi, c’est que vous 
n’avez pas encore renouvelé votre carte de membre à l’ADDS. Mais, il n’est 
pas trop tard ! Remplissez le coupon d’adhésion et retournez-nous le avec 

votre cotisation. Nous vous remercions pour votre appui ! 
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CHRONIQUE POLITIQUE 
 

La ministre dépose les nouveaux règlements  
Par Jonathan Carmichael 
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En avez-vous entendu parler ? Il va y avoir quelques changements à l’aide sociale… Le 21 juin 
dernier, la ministre de l’Emploi et de la Solidarité sociale Michelle Courchesne a déposé les 
nouveaux règlements qui concernent la Loi sur l’aide aux personnes et aux familles.  
 

La Loi sur l’aide aux personnes et aux familles, qu’est-ce que c’est ? C’est le fameux Projet de 
loi 57 qui a été contesté par les groupes de défense des droits des personnes assistées sociales 

et qui a finalement été adopté en juin 2005 par le gouvernement. Pour notre regroupement 
national, le Front commun des personnes assistées sociales du Québec (FCPASQ), 
cette nouvelle loi apporte des changements défavorables pour les personnes 

assistées sociales. Parmi ces changements, notons l’accentuation de la division 
entre les aptes et les inaptes au travail, l’augmentation des pouvoirs 
discrétionnaires de la Ministre et l’arbitraire des agentEs, la privation des 
recours dans certains programmes, la mise en place de la Prime à la 

participation qui est carrément du cheap « labor », la possibilité que la 
contrainte temporaire ne soit plus accordée aux personnes de 55 ans et plus. Tout ça, en 
maintenant les nombreuses dispositions inacceptables et opprimantes de la Loi sur le soutien du 
revenu et favorisant l’emploi et la solidarité sociale. 
 

Après l’adoption de cette loi, il ne restait plus que le dépôt des règlements pour qu’elle puisse 
être mise en application. Il a fallu plus d’un an pour que la Ministre les dévoile. C’est ce qu’elle a 
fait le 21 juin dernier, en plein début de la période des vacances pour les groupes populaires et 
communautaires…  
 

Et qu’en est-il de ces fameux règlements ? Il faut tout d’abord dire qu’en général les nouveaux 
règlements reprennent les anciennes dispositions de la Loi sur la soutien du revenu et favorisant 
l’emploi et la solidarité sociale. Ceci dit, il est important de noter que les nouveaux règlements 
apportent certaines avancées intéressantes pour une partie des personnes assistées sociales et 
certains reculs, mais surtout qu’ils demeurent en cohérence avec la Loi sur l’aide aux personnes 
et aux familles.   
 

En effet, avec les règlements, on peut constater que le gouvernement crée encore plus de 
division entre les personnes assistées sociales. Il crée des classes de pauvres, qui en fonction 
de l’âge ou de l’aptitude au travail, se retrouveront dans des programmes différents avec des 
règles différentes et des conditions d’admissibilité différentes. De plus, alors que la Ministre 
prétend, dans son communiqué de presse du 21 juin 2006, «soutenir les personnes démunies», 
elle refuse toujours de garantir la couverture des besoins essentiels et de prévoir l’indexation 
complète pour tout le monde.  
 

Pour connaître certaines des modifications qui seront apportées, je vous invite à lire l’article de la 
page suivante de Christian Loupret. Il est certain qu’en cours d’année, nous continuerons à vous 
informer sur les changements à l’aide sociale. Des sessions de formation auront sûrement lieu à 
ce sujet. En tant que membre, vous serez invité à y participer. Tenez-vous au courant ! 
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INFO-LOI 

 

 

par 

Christian 

Loupret 

Projet de règlement  
Loi sur l’aide aux personnes et aux familles 

 
Le 21 juin dernier est sorti le projet de règlement que nous demandions depuis 
juin 2004, car un règlement ça nous dit comment une loi va être appliquée. Je ne 
me souviens plus qui avais employé cette expression, "c’est comme du spaghetti 
à la pieuvre" mais c’est vraiment le cas de ce règlement. 
 
Voyons voir ensemble sommairement les principaux reculs et avantages de ce 
règlement : 
Reculs : 
• La loi sur les normes du travail ne s’appliquera plus à un plus grand nombre 

d’activités de travail. 
• Pour pouvoir bénéficier du plein ajustement lors de garde partagée, le temps 

nécessaire pour déterminer si un enfant est à la charge d’un parent passe de 
20% à 40%. (Les personnes recevant déjà le plein montant continueront à le 
recevoir tant que leur situation demeurera inchangée). 

• Le droit d’avoir l’allocation pour contrainte temporaire à l’emploi à 55 ans est 
passé de la loi au règlement, ce qui signifie que le gouvernement peut 
modifier l’âge sans débat public. 

 
Avantages : 
• La valeur nette permise d’une résidence passe de 80,000$ à 90,000 dollars.   

(à partir du 1er septembre 2006.) 
• Augmentation de la valeur permise d’une automobile, de 5 000 $ à 10 000 $ 

(en vigueur le 1er janvier 2007.) 
• Les personnes qui vont sortir de l’aide sociale à cause d’un revenu de travail 

pourront conserver leur carnet de réclamation pendant 6 mois (1er avril 2007). 
• Il sera dorénavant possible d’avoir des sommes d’argent dans un régime 

enregistré d’épargne étude. 
 
La Loi sur l’aide aux personnes et aux familles sera en vigueur à partir du 1er 
janvier 2007 et elle remplacera la Loi sur le soutien du revenu et favorisant 
l’emploi et la solidarité sociale. 
 
C’est une loi complexe avec de nombreux programmes qui donnent des 
avantages à certain et en enlèvent à d’autre. En somme une loi qui tend à diviser 
les personnes assistées sociales. 
 

JOYEUX ANNIVERSAIRE À NOS MEMBRES ! 
Paulette Beaudry 
Denis Boucher 

Jean Cazes 
Sonia Daigle 

Jean Drolet 
Dany Giroux 

Monique Lantagne 

Michael Marion 
Elvie Maxineau 
Gaston Paquet 

 

Louisette Perron 
Gabriel Pichette 

Laurent Poulin 
Odette Pouliot 

Pierre Pouliot 
Christian Robert 

Line Rochette 

Micheline Roy 
Yan St-Hilaire 

Monique Toutant 
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Bilan du FCPASQ 
Par Robert Foisy 
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Bonjour tout le monde ! C’est votre humble serviteur Robert qui est de retour et mon écrit est sur 
le bilan du Front commun des personnes assistées sociales du Québec (FCPASQ). Ouf ! 

C’était tout un défi pour moi, mais je suis bien content. Un bilan, c’est une rencontre 
où on regarde tout ce qu’on a fait l’année d’avant, il y avait du stock. 

 
Voilà, tout a commencé par un bel après-midi du 15 du mois d’août. J’ai fait mes 

bagages pour trois jours. Ensuite, moi, Jonathan, Renée et Marie-Ève de R♀SE 
du Nord, nous sommes partis vers notre première destination, Montréal. 
Rendu à Montréal, nous avons pris le métro jusqu’à Angrignon, avant de 

prendre un autre autobus pour aller à Châteauguay, au Manoir d’Youville sur l’Île 
St-Bernard. Ouf ! Enfin arrivé, après cinq heures de voyage. Je ne vous conte pas ce qui s’est 
passé dans l’autobus Québec-Montréal, demandez à vos accompagnantes (tout un nom qu’elles 
se sont données). 
 
Pour le bilan, ce fut une première pour moi, comme Jonathan et Marie-Ève. Les trois jours ont 
été bien longs et fatigants. Il y a eu beaucoup de décisions à prendre, ce n’est pas facile surtout 
quand t’as perdu un bout à cause de la maladie, mais grâce à la bienveillance de mes 
partenaires à passer au travers. Si vous posez des questions 
pour savoir si on a bien mangé, pour moi c’est oui, mais pour mes 
autres compères ce n’est pas la même chose… Que voulez-vous, 
quand on est difficile et qu’on a un petit estomac, hein ! Après 
chaque bon repas, c’était la piscine. Là, j’ai eu mes cours de nage 
synchronisée avec Marie-Ève et Renée. J’étais pas mal gâté, là je 
vais pouvoir vous donner un jour un spectacle. 
 
Sur le bilan, on a travaillé dur, même le soir jusqu’à neuf heures pour pouvoir passer au travers. 
Et pour finir le tout, il fallait faire l’évaluation d’Isabelle qui travaille sur la formation et de Florence 
pour l’administration.  
 
Pour le voyage de retour, on a eu un transport direct à la gare d’autobus de Montréal, pas eu 
besoin de refaire le même voyage qu’au début. Enfin, un retour à Québec bien mérité. Voilà, 
moi, Robert, j’ai dit !  
 
    

 

« L’ADDS, j’y 
tiens et 

je m’y implique ! »  

Invitation à écrire 

dans la Riposte 
Vous avez envie de partager une opinion ou un évènement 

en lien avec les luttes de l’ADDS ? 

Un texte de la Riposte vous donne envie de réagir ? 

Vous avez des choses à dire. La Riposte est votre journal ! 

 



 
Si loin et pourtant si près de nous 

Par Pascale Perron 
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Au milieu du 20ème siècle, l’Argentine a un niveau de développement comparable à celui de l’Europe. 50 
ans plus tard, c’est un pays en faillite. Pourquoi ? Au mois de juillet dernier plusieurs militantEs de l’ADDS 
se sont rassembléEs pour écouter le film Mémoire d’un saccage, de Fernando Solanas, qui essais de 
répondre à cette question en racontant un bout de l’histoire du pays. 

Voici ce que j’ai trouvé sur Internet et qui résume un peu les évènements qui ont précédé la naissance du 
film : 

« L'Argentine est un pays d'Amérique du sud, elle dispose de nombreuses richesses naturelles et d'une 
main-d'œuvre très qualifiée, d'une agriculture orientée vers l'exportation et d'un tissu industriel diversifié. 
En 1913, l’Argentine était un des pays les plus riches du monde. Malgré ces atouts, l'Argentine a 
accumulé à la fin des années 1980 une lourde dette externe, l'inflation atteignait 200% par mois et la 
production avait considérablement chuté. 
Pour lutter contre cette crise économique, le gouvernement de Menem a lancé une politique de 
libéralisation du commerce, de déréglementation et de privatisation. 
En 2001, l'Argentine est en proie à de graves problèmes économiques. Les manifestations de 
mécontentement, ou casserolades, se succèdent en décembre 2001, suite à l'annonce de nouvelles 
mesures d’austérité. Les plus démunis en sont réduits à la famine ou au pillage de magasins. 
La crise provoque une fuite de capitaux qui est jugulée par un gel des dépôts bancaires et des 
restrictions sur les retraits d'argent imposé par le gouvernement, ce qui provoque la colère des classes 
moyennes et des manifestations massives. Certains ne reçoivent plus de salaire, la population 
rencontre des difficultés à s'approvisionner. 
La répression cause 31 morts, mais le pouvoir est contraint de céder : le ministre des finances est 
relevé de ses fonctions, le président finit par démissionner. Le gouvernement, le FMI et la dollarisation 
du peso sont les thèmes les plus critiqués1. » 

Quand on écoute « Mémoire d’un saccage », on se rend compte de la précarité de nos protections 
sociales. Le pays d’Amérique du sud où les politiques sociales ont été les plus développées, le premier à 
nationaliser sont énergie, près de 60 ans avant la naissance d’Hydro-Québec, a littéralement laissé 
mourir de faim une grande partie de sa population parce que les groupes financiers internationaux le lui 
ordonnait et à vendu (presque donné) tous ce que possédait l’État : chemin de fer, traitement des eaux, 
compagnie pétrolière, compagnie gazière, routes, etc. 

C’est une histoire révoltante, mais c’est aussi l’histoire de luttes acharnées que la population a dû mener, 
qu’elle a perdu et qu’elle regagne aujourd’hui, petit à petit. Depuis l’arrivé au pouvoir en 2003 de Krichner, 
le président actuel, les télécommunications, le traitement des eaux et l’énergie redeviennent le bien 
communs des argentins. 

Quand on parle de néo-libéralisme c’est difficile à comprendre et ça semble très loin de nous. Ce que 
nous avons vu avec l’écoute de Mémoire d’un saccage c’est l’impact dans la réalité au jour le jour de ce 
mot, ça explique mieux que n’importe quelle conférence. C’est la souffrance réelle et l’histoire. 

Quand un politicien nous demande de nous serrer la ceinture, quand il parle des compagnies plus que 
des gens, quand les riches on droit à la justice et à la santé mais que les pauvres souffrent leur situation 
sans droit de recours : c’est ça le néolibéralisme. Ce n’est pas seulement en Argentine que ça se voit. 
Vous le savez, vous le vivez, vous l’avez vécu. 

Le néolibéralisme est un courant dominant partout sur la planète, c’est le courant de droite, les idées de 
la guerre (Bush et Harper) et les idées de diminution de la taille de l’État (Charest). Mais il y a aussi 
partout autour de la planète des militantEs qui se lèvent et qui oblige les dirigeants à respecter l’humain et 
c’est sur cette note d’espoir que nous laisse Mémoire d’un saccage. Pour ceux qui auront envie de le voir 
le DVD est disponible à l’ADDS et peut-être aussi à la bibliothèque. 
                                                
1 http://fr.wikipedia.org/wiki/Argentine 



 

Parler, écouter, réfléchir ensemble… pour changer  
(Premier de neuf articles par Joseph Dansereau) 
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En juin dernier, nous nous sommes laissés sur deux sujets qui annonçaient une suite après les vacances 
d’été.  Le premier sujet était le petit problème des 9 points à relier, par quatre lignes droites, sans lever le 
crayon.  Le second sujet suggérait un thème pour une bonne jasette, entre amiEs, autour d’un feu de 
camp. Les deux exercices très différents poursuivaient un seul objectif, faire la démonstration de ce que 
veut dire : se sortir de son « cadre de référence » habituel. Autrement dit, ne plus penser comme nous 
avons appris à réfléchir et à percevoir ce qui nous entoure. Penser autrement, exige cette sortie vers une 
autre façon de voir les choses. 

Solution au problème des 9 points 1 
2 
• • •              4  
 
• • • 

 

• • •    1 
           3          
 

a) Comme la presque totalité des gens, en demeurant à l’intérieur du carré  
    constitué par les 9 points, la solution est impossible.  

 
 

b) Rien dans la directive vous interdisait de sortir vers l’extérieur du carré des 9  
     points, cadre fabriqué par notre manière de penser et qui nous empêche de 
     penser et d’agir autrement. 

 
 
 

c) En partant du point le plus gros (1), le 1er  trait se dirige vers le 2e trait qui se 
    dirige par la suite vers le bas et dépasse le point pour sortir à l’extérieur du 
    carré des 9 points. 

 
 
 

d) Puis en diagonale, le trait (3) remonte aussi à l’extérieur pour finir avec le trait  
    vertical (4) pour rejoindre le début du trait (2). Voilà la solution. 

 
 

 

Les zones grises 3 et 4 permettent de tracer les quatre lignes sans lever le crayon et en même temps, de 
sortir hors des façons habituelles de penser et d’obtenir ainsi une solution à un problème qui pouvait 
paraître sans solution au début. 
 
« L’argent est le nerf de la guerre », pourquoi pas  le contraire  
J’ignore si cet été vous avez osé faire la jasette entre amiEs comme je vous le suggérais en juin dernier 
sur le contraire de ce mal terrifiant, la guerre. L’exercice était de s’imaginer vivre dans une société où 
chacun de nous serait d’abord convaincu que « l’argent est le nerf de la paix ».  Comment cette vie se 
déroulerait-elle ? Que ferions-nous sans compétition ? Que devrions-nous changer en nous-même ?  
 

J’ai participé à quelques bonnes jasettes sur « l’argent est le nerf de la paix ». Pas si facile de traiter de 
cette question ! Comme le disait Kaspar : « Aussi audacieux soit-il d’explorer l’inconnu, il l’est plus encore 
de remettre le connu en question ». Aurions-nous autant de véhicules personnels sur nos routes ?  Pour 
gagner la vie de ma famille, est-ce que je travaillerais dans une usine qui fabrique des bombes ? 
 

Ce qui m’a surtout étonné, c’est lorsque Laure Varidel d’Équiterre déclarait sur les ondes2 à l’animatrice 
Marie-France Bazo, qu’aucun média occidental tant écrit qu’électronique, faisait état du total des 
dépenses militaires dans le monde en 2005.  Imaginez que pour tuer, il s’est dépensé 1 118 milliards de 
dollars en une seule année (en chiffres : 1 118 000 000 000 000$). Pourtant, cette militante du commerce 
équitable mentionnait à la même occasion, que pour résoudre les problèmes dans le monde, de la 
misère, de la faim, de l’analphabétisme, de l’eau potable, de la santé et de l’éducation, un budget de 
moins de 75 milliards de dollars suffirait. Voilà un bel exemple que nous demeurons depuis des siècles 
dans le même cadre culturel de référence, un contexte où c’est la loi du plus fort qui domine. Comment 
expliquer le fait qu’à l’une des dernières manifestations pour la paix à Québec, à peine 500  personnes se 
sont présentées et pourtant la nouvelle ville de Québec englobe plus de 700 000 habitants.   
 

Est-ce que la paix nous ferait peur ?  À suivre…. 
 

                                                
1  WATZLAWICK, Paul, John WEAKLAND et Richard FISH. Changements, paradoxe et psychothérapie. Traduction 

française. Paris. 1975, page 43. 
2  Émission « Indicatif présent ». La radio de Radio Canada du 23 juin 2006 
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De gauche à droite : Jonathan, Claude, Patrick  
Rachel, Linda et Monique. 

De gauche à droite : Immaculée, Jean-Claude, Luc, 
Odette, Jean, Raymond, Anne et Gabriel 

 

 NOUVELLES MILITANTES ! ! ! 
Par Pascale Perron et Jonathan Carmichael 
Photo de Pascale Perron et Linda Laprise 

 
 

Assemblée générale annuelle de l’ADDS-QM  
Le 14 juin, 21 personnes ont participé à l’assemblée générale annuelle de l’ADDS-QM. Le matin, avant 
cette assemblée, nous avons eu une formation très intéressante sur le  
Bien commun. Durant l’après-midi, des décisions ont été prises sur les finances et nous avons procédé à 
l’élection des membres qui vont vous représenter sur le Comité organisateur. Il s’agit de Robert Foisy, 
Claude Garneau, Rachel Lacasse, Linda Laprise, Gabriel Pichette, Monique Toutant et Patrick Tremblay. 
Félicitations !! 
 

Bilan de l’ADDS  
C’est en se promenant dans tous les locaux du 
301 Carillon et même dehors que nous avons fait 
le bilan de notre année militante à l’ADDS. Grâce 
à un petit Quiz nous nous sommes rappelé les 
réalisations de l’année. Nous avons ensuite 
réfléchi aux points positifs de notre travail et aux 
points à améliorer. On peut dire que 2005-2006 
fut un bon cru et que notre évaluation ouvre la 
porte à beaucoup de projet pour cette année qui 
commence. Ce sera lors de la journée de 
planification des priorités que nous en 
reparlerons. L’invitation est lancée ! 
 
 
 

 

Mémoire d’un saccage  
24 personnes en juillet dans les locaux de l’ADDS ! 
On peut dire qu’il y en a des gens qui ont envie d’en 
apprendre toujours plus sur la société. Le 13 juillet, 
après un bon dîner dans la cour du 301, des pop-
sicles et des melons on s’est installé pour écouter un 
film sur la révolte des Argentins lors de la crise 
économique de décembre 2001. C’est un film 
bouleversant qui a eu droit à des applaudissements à 
la fin. Une preuve que l’on ne se bat pas pour rien et 
une illustration des effets du néolibéralisme sur nos 
vies. 
 
Une nouvelle militante salariée   
Depuis le 28 août nous accueillons dans notre équipe une nouvelle militante salariée, Odette Pouliot 
occupe le poste de coordonnatrice à la vie militante et à la formation. Bienvenue ! 
 
5 à 7 d’au revoir pour Renée Dubeau de ROSE du nord  
Le 24 août plusieurs militantEs ont participé à un 5 à 7 organisé par R♀SE du nord afin de souligner le 
départ de Renée Dubeau. Renée, qui travaillait à R♀SE depuis quelques années, a déjà travaillé aussi à 
l’ADDS. Merci Renée pour toutes ces années de militance pour la défense des droits des personnes 
assistées sociales. 
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Septembre 2006 
LUNDI MARDI MERCREDI JEUDI VENDREDI 

    1 
     

 
 

4 5 6 7 8 
Congé 

Fête du Travail 
Coordination 

9h00 
 

Comité femmes 
13h30 

 
DÉPANNEUR 186 

13h30 

   

11 12 13 14 15 
Comité loi 

13h30 
 

DÉPANNEUR 186 
13h30 

   

18 19 20 21 22 
Journée Planification 

9h00 
 

 
 

   

25 26 27 28 29 
Comité organisateur 

9h00 
DÉPANNEUR 186 

13h30 
 

Assemblée générale 
annuelle du 

FCPASQ 

Assemblée générale 
annuelle du 

FCPASQ 
 

 

 

 Le 2 septembre, il y aura la fête de quartier « St-Sauveur en Fête ». C’est donc un rendez-vous sur la 
rue St-Vallier Ouest entre midi et 23h00. L’ADDS tiendra un kiosque en après-midi, donc n’hésitez 
pas à venir nous saluer ! 

 

 Le 6 septembre, de 11h à 15h30, il y aura une épluchette de blés d’Inde à R♀SE du Nord (177, 71ème 
Rue Est, à Charlesbourg) pour souligner la réouverture de leur comptoir vestimentaire. Le blé d’Inde 
est gratuit et tous les vêtements sont à 25 cennes. 

 

 Le 14 septembre, il y aura un « 5 à 7 » pour le lancement de la coopérative de solidarité L’AgitéE. 
Située dans le quartier St-Roch, au coin Dorchester et Prince-Édouard, cet café-bar autogéré sera un 
espace social et culturel. 

 

 Le 4 octobre, à 10h, il y aura une session d’accueil dans nos locaux pour les personnes qui veulent 
en connaître davantage sur l’ADDS-QM. Inscrivez-vous au 525-4983.  

 

Voici ce que l’ADDS-QM vous offre 

➪ Avez-vous des questions sans réponse  ? Utilisez le Dépannage téléphonique  au 525-4983. 
➪ Vous avez des questions concernant l’aide sociale  ? Nous vous invitons au Dépanneur 186  

(rencontres collectives d’information sur la loi de l’aide sociale). L’horaire des rencontres est disponible aux 
locaux de l’Association  ou au 525-4983. 

➪ Voulez-vous vous impliquer dans la défense des droi ts individuels et collectifs  ? Passez nous voir ! 

 

Calendrier des activités 


